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Activité principale :

archaologie
laboratoire

L’archAologie est une transdiscipline située entre les arts, les sciences 

humaines et sociales, l’architecture et l’urbanisme. Elle œuvre à inventer 

des dispositifs de fouilles en vue de faire émerger les réalités potentielles 

de contextes urbains contemporains.

Alors que l’archéologie s’intéresse au passé, l’archAologie fouille le 

présent, le potentiel, le futur. Pour ce faire, des projets de micro-urbanisme 

partagé se déploient sur des espaces publics venant perturber l’ordre 

quotidien des choses et mettre au jour des spécificités locales. 

Des micro-rêves urbains prennent alors forme grâce à la créativité et à 

l’énergie d’habitant-e-s mobilisé-e-s.

LANCER
DES MICRO-PROJETS
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« Ce n’est pas un espace blanc où l’on ne peut pas toucher aux 
oeuvres, c’est un espace ouvert où l’on fabrique ensemble une 
collection unique en son genre : une Collection de temps libres »
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La Genèse du projet 
Martinérois

Au départ, il y a une invitation des 
membres du Baz’Art(s) qui désirent que se 
développe des projets plus en lien avec le 
quartier et les habitant-e-s de Renaudie-
Champberton-La plaine. Le Laboratoire 
archAologie, enthousiasmé par ce riche 
territoire à explorer, accepte la mission. 
Dès janvier 2016, le Musée du temps 
libre ouvre ses portes au Baz’Art(s) 
avec pignon sur rue. 

Sa recherche ? Que fait-on de notre 
temps libre à l’heure dans une société 
où burn out cohabite avec chômage 
grandissant? Et qu’est-ce que le temps 
libre aux différents âges de la vie?
Sa mission ? collectionner, produire et 
activer des temps libres contemporains 
Son objectif ? révéler les «auteurs de 
temps libre» qu’il y a en chacun-e de nous 
et faire vivre les temps libres des uns et 
des autres par petits comités d’(in)connus.
Ses maîtres mots ? La co-réalisation et la 
rencontre tout azimut.
Sa collection? Une Collection de temps 
libres, co-construite avec les habitant-
e-s qui dessine une cartographie de la 
richesse des manières d’être, de faire 
et de relationner au sein du quartier et 
d’ailleurs.

1.bilan synthétique
musée du temps libre

Ce Musée «populaire» d’innovations 
sociales et artistiques se déploie 
essentiellement en dehors des murs, 
en lien direct avec les habitant-e-s 
qui deviennent acteurs de rencontres 
publiques inédites. En effet, le Musée 
permet des rencontres inattendues 
entre des habitant-e-s de Renaudie - 
Champberton - La Plaine qui n’ont pas 
forcément l’habitude de relationner 
ensemble, mais aussi entre des habitant-
e-s et des personnes extérieures au 
quartier, le tout dans un esprit d’aventure 
urbaine et humaine qui caractérise les 
projets du Laboratoire archAologie. 

Périodes de réalisation

Le Musée du temps libre est un projet au 
long court, conçu sur au moins 4 ans (et 
plus si affinités) qui se déroule comme suit : 

2016 : Chantier d’installation et ouverture 
du Musée du temps libre. Premiers pas 
& premières rencontres dans le quartier 
Renaudie-Champberton-La plaine.

2017 : Développer l’ancrage dans le 
quartier notamment en touchant des 
publics plus «isolés». Continuer de 
développer les outils et réalisations 
singulières du Musée. Lancement des 
conf’N’roll (conférences-performances 
régulières autour de la thématique : temps 
libre-temps contraint).
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à la fin du contrat aidé de la Directrice 
artistique. Ils ont toutefois permis de 
financer l’autre contrat aidé de la structure 
(poste communication) ainsi que les 
dépenses liées au projet et à l’installation 
matérielle du Musée du temps libre.

Réalisations / Évènements 

Une vingtaine de Portraits de temps 
libre ont été réalisés, dont certains mis en 
ligne via la chaîne Youtube du Musée, où 
l’on peut également visionner une bande-
annonce expliquant le projet. 
5 cartes postales ultra-locales ont été 
réalisées et une dizaine d’autres sont 
prévues.
Une dizaine d’interventions publiques 
(balades expérimentales, temps forts 
publics locaux, conférences, expositions, 
workshop d’étudiant-e-s en architecture, 
projection cinématographique, balades 
expérimentales, etc.) ont permis de 
présenter les outils et la démarche de 
l’association et d’activer les dynamiques 
du Musée du temps libre. 

2018: S’ouvrir au-delà du quartier, faire 
des ponts avec d’autres territoires 
(d’autres quartiers comme par exemple  
la Villeneuve, mais aussi avec le péri-
urbain...) + Projet d’urbanisme partagé 
à Renaudie (= chantier participatif 
d’autoconstruction sur des espaces 
publics du quartier) ?

2019: Temps de recherche analytique. 
Réalisation d’une édition (ou d’un film) 
retraçant la démarche et les réalisations 
participatives du Musée du temps libre, 
le tout en lien avec la thématique des 
temps libres contemporains (ce travail 
peut également faire l’objet d’une thèse 
en sociologie et littérature) + Poursuite 
des projets engagés.

Financements

Pour la période de 2016, Le Musée 
du temps libre est soutenu par la Ville 
de Saint Martin d’Hères et son service 
Patrimoine ainsi que Le contrat ville 
(Métro Alpes-Grenoble, État, CAF). 
Les financements obtenus n’ont 
malheureusement pas permis de créer un 
salaire hypothétiquement attendu suite 



9

Public touché

Environ 700 personnes
dont 300 Martinérois-e-s
+ les visiteurs du site et des vidéos 
Portraits de temps libre.

Moyen mis en oeuvre 

Aller-vers
Nous investissons les espaces publics 
fréquentés par des publics variés comme 
les places, parcs, aires de jeux, etc. pour 
susciter des rencontres «en dehors des 
cadres». Renaudie concentrant l’essentiel 
des attentions et dynamiques, nous 
insisterons sur les sous-quartiers du 
secteur, tout en tissant des liens avec les 
quartiers adjacents. Pour cela, plusieurs 
dispositifs sont déployés:

Dispositif des Portraits de temps libre 
« Raconte-moi une journée potentielle de 
temps libre, depuis le moment où tu te 
réveilles jusqu’au soir où tu t’endors »
Devant la caméra, un récit se dessine, 
s’écoute, le tout sans jamais en voir son 
auteur-e. Se révèle alors une multitude 
de « postures de temps libres » où l’on 
découvre différentes techniques, manières 
de vivre et d’organiser le temps libre. En 
plus d’une mise en valeur des qualités 
personnelles de la personnelles quant à 
sa capacité à se raconter avec poésie et/
ou humour, les rencontres créées autour 
de cet exercice soudent une relation 
forte puisque teintées de confidences 
personnelles. Nombreu-se-s sont ceux 
et celles qui se sont ensuite engagés à 
proposer des temps libres publics ou 
autres.

Co-création de Balades singulières 
Une fois les personnes rencontrées grâce 
à la réalisation de Portrait de temps libre, 
les habitant-e-s sont invités à proposer un 
temps libre singulier à partager en public. 
Cela permet de passer, en douceur et en 
confiance, de l’échelle de la rencontre 
intime (2 personnes) à une échelle plus 
large (6 à 10 personnes). Un voyage 
du personnel au commun s’opère 
naturellement. De nouvelles personnes 
sont alors impliquées grâce aux invitations 
lancées pour activer les temps libres 
singuliers (actuellement, les temps libres 
proposés sont sous forme de balades). 

Dispositif de cartes postales ultra-
locales
Véritable outil de rencontre en espaces 
publics, le dispositif permet d’aller vers 
les personnes croisées dans la rue et de 
lire les cartes réalisées pour ensuite les 
inviter à en  produire une nouvelle. Elles 
permettent de rencontrer un plus grand 
nombre de personnes puisqu’elles 
génèrent des rencontres légères et 
fugaces. Lorsque celles-ci font l’objet 
d’installations sauvages (ex: étalage de 
cartes postales sur le trottoir en vue d’une 
lecture partagée), ce sont les passant-e-s 
eux-même qui viennent à nous. Sans 
compter les habitant-e-s présent-e-s lors 
de débats officiels et événements locaux 
au sein desquels les cartes sont lues.

Participation à des temps fort locaux  
Concernant le Musée du temps libre, 
l’association a pris soin de proposer ou 
de répondre favorablement aux diverses 
sollicitations de participation à des temps 
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publics locaux (Festival de MJC, Festival 
de poésie, Journées du patrimoine, 
Foul’Baz’Art(s), etc.)

Partenariat avec des structures locales  
Au cours de cette année nous avons 
collaboré avec : Le Secours Populaire, 
la MJC Les Roseaux, le Mosaïkafé, La 
Maison de la Poésie, la GUSP, l’association 
des Terrasses Renaudie, la Maison de 
quartier Aragon, le Jardin de La Mise et 
les acteurs culturels du Baz’Art(s).

Résultats obtenus

Le nombre de participant-e-s au projet fut 
important, le public fut mixte (~50 % de 
filles-femmes), et intergénérationnel. 
Le lien avec les ressources locales fut 
bien actif, le Musée du temps libre fait 
désormais partie intégrante du quartier. 

La qualité des échanges était au rendez-
vous et nous a permis une participation 
d’habitant-e-s du secteur. De belles 
productions locales (Portraits de temps 
libre, balades singulières et cartes 
postales) ont ainsi vu le jour.
De nombreux événements ainsi qu’un 
site internet ont également permis de 
valoriser les créations des habitant-e-s, 

valorisant ainsi la créativité locale.

D’un point de vue symbolique et 
pratique, les Portraits de temps libre 
ont rendu visibles des témoignages 
touchants et poétiques d’habitant-e-s, 
enrichissant  l’image & la confiance en 
soi, en l’autre, en nous. Les quelques 
cartes postales créées ont permis 
une «patrimonialisation par le bas» 
des mo(nu)ments du quotidien et ne 
demandent qu’à être développées.

Enjeux à venir 	

• Lancer une production de cartes 
postales ultra-locales.
• Toucher des habitant-e-s plus isolés du 
quartier.
• Impliquer encore davantage de jeunes et 
d’enfants.
• Favoriser dynamique locale et attirer des 
personnes qui ne sont pas du quartier 
à y rentrer, mais pour cela, il faut des 
prétextes...
• ... et justement : multiplier les projections 
de Portraits de temps libre et autres temps 
publics dans le quartier (projections dans 
les structures du quartier : cafés, crèches, 
chez l’habitant avec À bientôt j’espère).
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À Saint Martin d’Hères, de janvier 2016 à 
septembre 2016

20 portraits de temps 
libre

Co-réalisation d’une vingtaine de Portraits 
de temps libre avec des habitant-e-s 
du quartier (et d’ailleurs), qui vont de 
la bénévole du secours populaire, au 
travailleur intérim du quartier, jusqu’à la 
personne à mobilité réduite, en passant 
par une étudiante installée sur le camp de 
Nuit Debout.

Processus de fabrication des portraits :
1. Rencontre
Comment aller à la rencontre des habitant-
e-s de Renaudie - Champberton - La 
Plaine et d’ailleurs?
Tout commence par une rencontre de 
personne à personne, en tête à tête. Au 
hasard d’une rue, dans un café, ou lors 
d’un temps préparé au sein d’une structure 
(association, équipement locaux, etc.). La 
personne est invitée à parler de son temps 
libre en étant d’emblée positionnée dans 
une posture contributive : quoi qu’elle 
dise, elle va nécessairement enrichir le 
musée dans sa recherche autour de la 
notion de «temps libre». Mais là où des 
sociologues proposeraient une enquête 
avec questionnaire à l’appui, le musée, 
lui, déploie sa quête à travers la co-
production de Portraits de temps libre.

2.réalisations

Mars 2016 / Champberton / Manu n° 21

Avril 2016 / Renaudie / Manelle n° 3

Mai 2016 / Henri Wallon / Karim n° 14

Mars 2016 / Renaudie / Rosemonde n° 15
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2. Collection de Portraits de temps libre
Comment portraitiser quelqu’un à travers 
le prisme de son temps libre?
Plusieurs rendez-vous peuvent être 
nécessaire pour la réalisation d’un Portrait 
de temps libre (qui comporte une image 
et un texte). Ce dernier met en valeur le 
temps libre pratiqué d’une personne, 
en opposition à son temps non-libre. 
Ces portraits singuliers révèlent toute la 
richesse locale des manières d’être, de 
faire, d’entreprendre, de relationner de 
ses habitants-acteurs.

Se dessine alors une cartographie de ce 
qui est pratiqué et de ce qui demande 
à l’être. Cette collection matérialise ainsi 
le temps vécu et le temps désiré. Une 
fois dévoilés, ces (désirs de) temps sont 
autant de projets potentiels à concrétiser 
ensemble. Car le musée ne se contente 
pas de révéler des temps libres existants, 
il accompagne également la réalisation 
de désirs récoltés (dans la mesure où ils 
peuvent être partagés).

Quelques retours de septembre 2016 

«Merci beaucoup pour ces témoignages 
intéressants, souvent émouvants et 
pleins d’humour. Faire dessiner casse 
le côté dramatique que pourrait avoir 
un témoignage pour lui donner un autre 
espace d’expression.Bravo et à très 
bientôt»
Serge Renaudie, architecte DPLG, 
urbaniste OPQU, paysagiste au sein de 
l’Atelier Ville paysage. Chef de chantier 
lors de la construction du quartier 
Renaudie début 1980.

«On a pris le temps de regarder le teaser 
et la vignette de Karim, double parenthèse 
enchantée qui nous a mis en joie pour la 
soirée !!! »
Cécile Léonardie, Docteur en 
sociologie, Enseignante en SHS 
intervenant en master 1 et 2 «Architecture, 
entre usages et paysages urbains» 
de l’École Nationale d’architecture de 
Grenoble.

« C’est génial ! Je vais informer les 
Etudiants ! »
Luc GWIAZDZINSKI, Géographe, 
Directeur de l’IGA, Responsable du 
«Master innovation et territoire»
Laboratoire Pacte (UMR 5194 CNRS), 
Université Joseph Fourier.
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- Balade « Un endroit = une musique » 
avec un intérimaire du coin.

- Balade « Jeux en aveugle et descrition 
exquise à 360 degrés » avec un collégien 
du coin.

- Balade « La place du végétal à 
Renaudie » avec une retraitée hyperactive 
et des enfants des terrasses.

- Balade « Lecture de cartes postales 
ultra-locales » avec 2 habitants adultes 
de Champberton & Henri Wallon.

5 balades expérimentales et singulières co-créées 
avec des habitants

- Balade « Écoute du paysage sonore de Renaudie le temps d’une clope » avec 
une jeune mère de famille du quartier. ( reconduite pour cause de mauvais temps... 
prochainement partagée avec un public).
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(projet en cours, déjà 5 cartes réalisées).

Objectifs
Trouver un outil permettant de voir 
comment le territoire est vécu, imaginé, 
rêvé, critiqué par les habitant-e-s ; faire 
émerger l’expression des habitant-e-s 
éloigné-e-s des dispositifs officiels de 
démocratie participative et faire entendre 
leur voix dans ces mêmes instances ; 
mettre en interaction ces paroles et les 
faire circuler à différentes échelles de la 
ville (du banc public au comité de quartier) ; 
créer des objets appropriables par tou-
te-s (habitant-e-s, technicien-ne-s, élu-
e-s). Permettre des rencontres avec un 
large panel d’habitant-e-s.
  
Dispositif
Suite au constat qu’il n’existe pas 
de cartes postales du quartier, il est 
proposé aux habitant-e-s rencontré-e-s 
dans les espaces publics de Renaudie-
Champberton-La plaine d’en réaliser 
eux-même. La personne choisie donc un 
endroit «important» qu’elle photographie, 
pour ensuite accompagner ce visuel d’un 
message qu’elle désire faire voyager 
(les cartes sont destinées à voyager de 
main en main, mais aussi lors de débats 
publics, expositions, etc.). La prise de 
vue favorise en effet la prise de parole: 
à travers ce dispositif, le regard prend 
la parole, l’usage se rend lisible et 
dicible. Une sorte de «patrimonialisation 
par le bas» des mo(nu)ments du quotidien 
s’opère au travers de l’élaboration de ces 
cartes postales ultra-locales.

Co-réalisation de cartes postales ultra-locales avec 
des habitant-e-s enfants, jeunes et adultes

Projet en cours...
Actuellement, 5 cartes ont été réalisées 
courant juillet 2016 par des enfants, 
des jeunes de 16 ans, et des adultes 
du quartier. Si les financements le 
permettent, nous lancerons un projet 
pour réaliser une vingtaine de cartes sur 
le secteur (notamment sur Champberton 
avant-pendant rénovation).
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Création d’un site internet autour du Musée

www.museedutempslibre.org

Ouverture d’un musée populaire d’innovation 
sociales et artistiques au sein du quartier 
Renaudie-Champberton-La plaine.
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Réalisation d’une bande annonce du musée

www.youtube.com/watch?v=pqFMCYiyhSU

Pour accéder à la chaîne, rendez vous sur www.youtube.com, puis 
tapez «musée du temps libre»

Lancement d’une chaîne Youtube / 

mise en ligne régulière des Portraits
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28-29 novembre 2015 : Bureau de temps libre 
Au Festival de poésie Gratte-Monde à L’Heure Bleue, SMH. Première expérimentation 
du dispositif de captation vidéo. Le public du Festival est invité à se retirer 30 minutes 
pour réaliser en direct, sous la caméra, le récit d’une journée de temps potentiel.
Public touché: environ 10 personnes

15-16 avril 2016: Festival Du Bitume à la Lune 
Avec la MJC Les Roseaux, SMH. Le dispositif du  Bureau des temps libre  s’est 
déployé sur deux jours à ces occasions, et a permis de récolter des Portraits de temps 
libre auprès du public.
Public touché: environ 30 personnes

3. ÉVÈNEMENTS PUBLICS

À RENAUDIE-CHAMPBERTON-LA PLAINE, SAINT MARTIN D’HÈRES 
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10-11 juin 2016: Festival Foul’Baz’Art(s)  
Public touché: environ 200 personnes

C’est à l’occasion du festival du Baz’art(s), que le Musée du temps libre a présenté pour 
la première fois sa Collection.  En cohérence avec ses principes curatoriaux/artistiques, 
plusieurs temps partagés ont été organisés :

À l’occasion de la venue des ex Fralibs (ouvriers en lutte), une rencontre publique a 
été organisée sur la Place Pierre Mendès France. Les Fralibs ont présenté leur lutte et 
ont proposé une dégustation - vente de leur production de thé. Le Musée a projeté une 
partie de sa Collection de temps libre, notamment un Portrait réalisé sur le campement 
Nuit Debout Grenoble. 

Des Temps libres partagés ont été proposés par petit groupe.
Le public était invité à partir pour une heure d’expérience collective. Un habitant du 
quartier animait un temps libre ; jardinage, ballade sonore, description exquise à 360°.
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Le soir une sélection de Portraits de temps libre a été projetée sur grand écran. 
Entremêlés dans une sélection de courts métrages documentaires proposés par le 
collectif À bientôt j’espère.
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Exemple d’une balade de temps libre 
partagé : une retraitée et des enfants 
ont le projet de revégétaliser un espace 
public à l’abandon et d’inviter le public 
du Baz’Art(s) au sein de leur micro-
aventure. En amont, l’équipe d’habitant-
e-s a pris soin, avec le Musée du temps 
libre, de récolter des plantes des jardins 
et terrasses voisines en allant directement 

sonner chez les gens. Chaque plante 
offerte est plantée dans une chaussure 
et a sa propre histoire (voir exemple 
ci-dessus). Tout au long de la balade 
menant à l’espace public à végétaliser, 
ces histoires sont lues par les enfants au 
grand plaisir du public qui n’a ensuite pas 
hésité ensuite à mettre les mains à la terre.
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Lecture publique d’une Histoire de 
plante par une enfant des Terrasses à 
l’occasion du Foul Baz’Art(s).
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Sur les 2 jours, une quarantaine de personnes de Renaudie, des quartiers voisins et de 
l’agglomération sont venu-e-s découvrir des balades expérimentales préparées par 
des habitant-e-s.

Karim et des enfants des Terrasses nous ont lues des cartes postales ultra-locales du 
quartier + des Histoires de plantes comme le célèbre «Blé du Bled».

17-18 septembre 2016: Journées du Patrimoine SMH
Public touché: environ 40 personnes
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L’architecte Renaudie disait que c’était le végétal qui «finissait» son architecture. 
Les terrasses ont donc une part primordiales dans la conception et la vie du quartier.

Découverte de la terrasse enchantée de Rosemonde.

À cause de la pluie, certaines balades ont été reportées, notamment la balade «Écoute 
du paysage sonore de Renaudie - le temps d’une clope -». 
Ces balades seront reportées dans l’année (il y a déjà des inscrit-e-s...)

Rosemonde, habitante de Renaudie nous a embarqué dans sa balade «le végétal à 
renaudie».

Nous sommes parti-e-s à la découverte de recoins verdoyants et d’espaces publics 
végétalisés et ensauvagés par des habitant-e-s. 

Distribution de plantes carnivores bouffeuses de moustiques (Du fait des rénovation-
minéralisation des terrasses, Renaudie est envahi par le moustique tigre).
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À grenoble

10-11 octobre 2015: Exposition 
à l’école d’art de Grenoble 
(ESAD-GV)
Participation aux Journées de l’art 
contemporain. Ce temps fort de la 
création contemporaine Grenobloise a 
permis de partager les cartes postales 
ultra-locales des quartiers Luire et 
Villeneuve d’Échirolles réalisés en 2012. 
La présence de ces objets au sein d’une 
telle exposition affirme leur polysémie 
(entre arts, témoignages sensibles et 
matières sociologiques à analyser).
Public touché: environ 100 personnes

27 novembre 2015: soirée 
«Dégustation de projets» 
Au Barathym, café associatif du Patio 
de la Villeneuve de Grenoble. 4 tablées 
pour présenter 16 projets d’étudiant-
e-s en architecture et inviter la centaine 

d’habitant-e-s à se déplacer... 
Public touché: 25 étudiant-e-s + 170 
habitant-e-s de Villeneuve Grenoble.

18 mars 2016: colloque 
international du CIST
En quête de territoire(s) ? à Grenoble 
à la Cité des territoires (IGA + IUG). 
L’association est sollicitée pour présenter 
certains de ses outils archAologiques 
dont les cartes postales ultra-locales, 
pour venir enrichir le débat au sien de 
l’atelier portant sur «identifier et construire 
les demandes territoriales des et par les 
citoyens. 
Public touché: environ 70 personnes.
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L’association continue les partenariats 
avec d’autres structures de Grenoble et 
continue de tisser des liens avec le milieu 
de la recherche et de l’enseignement. 

Cette année se sont développés des 
partenariats avec : L’école d’art et de 
design de Grenoble-Valence, École 
d’architecture de Grenoble, L’association 
Planning (Atelier populaire d’urbanisme 
de la Villeneuve), La cité des territoires 
(IUG-IGA), La ville de Grenoble, Alpes-
Grenoble Métropole, Les Fabriques de 
sociologie (Paris).

Workshop habitants - 
étudiants

De septembre 2015 à Janvier 2016: 
Enseignement au sein d’un workshop 
habitants-étudiants de l’école 
d’architecture (ENSAG) portant sur 
la rénovation de la Villeneuve de 
Grenoble : coordination d’ateliers 
habitants-étudiants, accompagnement 
pédagogique pour la création de formes 
innovantes de partage des projets 

4. AUTRES PROJETS ARCHAOLOGIQUES

architecturaux, coordination d’un buffet 
de projets au Patio.
VOIR DOSSIER CI-JOINT

ÉDITION L’ESPACERIE

Réalisation d’une édition papier autour 
du projet 2015 de «L’Espacerie, projet 
humain dans le renouvellement urbain» 
Le projet du Laboratoire archAologie 
est de réaliser après chaque projet, une 
édition qui retrace et analyse les actions 
menées. Prochaine à paraître, «Terra 
Possibila, un projet esthétique de micro-
urbanisme partagé».
VOIR ÉDITION CI-JOINTE

l'espacerie

2014-2015 // V illeneuVe Éch irolles

un projet humain dans le renouVellement urbain
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Le Musée du temps libre, bien qu’étant 
récemment arrivé sur le quartier, fait 
déjà partie intégrante de la dynamique 
locale. Les habitant-e-s et autres acteurs 
locaux nous soutiennent activement 
dans la poursuite de nos actions. Nous 
allons donc continuer de développer 
les co-créations (Portraits de temps 
libre et Temps libre partagés) et rajouter 
des nouveautés (Cartes postales ultra-
locales et Conf’N’roll sur les temps libres 
et contraints). Nous sommes également 
prêts à ouvrir un temps public régulier 
au sein du quartier avec Les Mercredis du 
temps libre (tous les premiers mercredis 
du mois par exemple).

L’enjeu est autant de continuer à 
développer l’ancrage dans le quartier 
(notamment en touchant des publics 
plus «isolés» et d’avantage d’enfants 
et de jeunes), que de faire venir d’autres 
personnes de l’agglomération à venir 
découvrir ce quartier grâce aux Mercredis 
du temps libre notamment.

PROTRAITS DE TEMPS LIBRES

Dès cet hiver, lancement de la 
nouvelle saison de Portraits de temps 
libre d’habitant-e-s de Renaudie-
Champberton-La plaine. Avec tout au 
long de l’année des projections dans 
les structures du coin (cafés, crèches, 
Heure Bleue, Maison de quartier, etc.) et 
chez les habitants en coopération avec 
l’association À bientôt j’espère (cinéma 
chez l’habitant).
En multipliant ainsi le type de structures 
accueillant les projections, nous espérons 
toucher un public large et varié. Ainsi, de 
nouveaux contacts seront noués pour la 
réalisation de nouveaux Portraits de temps 
libre. L’objectif est d’avoir un panel très 
varié de témoignages, représentatif de 
la riche mixité du quartier.

5. PERSPECTIVES 2017
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TEMPS LIBRES PARTAGÉS

Sur la période printemps-été, réalisations 
de temps libres partagés menés par des 
habitant-e-s en dehors des temps publics 
de type festivals.

Comment mettre en relation des personnes
(in)connues autour d’une aventure humaine?
Au Musée du temps libre, la qualité d’un 
temps public se mesure à la qualité 
des rencontres qu’il a créées (rencontre 
avec une autre personne, une oeuvre, 
une expérience partagée). Or, au niveau 
relationnel, «moins on est nombreux, 
mieux on se rencontre». De ce fait, pas 
plus de 6 personnes se retrouvent pour 
activer un temps libre partagé. Chaque 
personne invitée devant à son tour inviter 
quelqu’un d’autre, le groupe se retrouve 
avec potentiellement 4 personnes 
inconnues avant l’évènement.

CARTES POSTALES ULTRA-
LOCALES

Réalisation d’une vingtaine de cartes (au 
moins) avec les habitant-e-s de Renaudie-
Champberton-La plaine (en mettant 
également l’accent sur Champberton 
avant et pendant rénovation). Les 
cartes sont ensuite diffusées dans 
les commerces et structures du coin. 
Elles sont également mises en voix lors 
d’évènements divers et variés, locaux et 
extra-locaux (voir évènements à venir).

LES MERCREDIS DU TEMPS 
LIBRE / CULTURE EXTRA & 
ULTRA-LOCALE

Contribuer à développer la dynamique 
locale et attirer des personnes qui ne 
sont pas du quartier à y rentrer. Pour 
cela, augmentation de l’offre culturelle 
sur Renaudie-Champberton-La plaine 
avec une programmation singulière 
proposée par Le Musée du temps libre:
Tous les 1er mercredis du mois, de 18h à 
20h, une soirée publique est organisée 
avec projection de nouveaux  Portraits 
de temps libre + Conf’N’roll de Barbara 
(il s’agit d’une sorte de conférence-
performance gesticulée accessible à un 
large public. Sa thématique : les temps 
libres & contraints, le tout en écho aux 
témoignages du quartier) + apéro.

Embauche

Bien qu’ayant peu de moyens, l’association 
essaye autant que possible proposer 
des emplois à de jeunes créateurs. Le 
contrat aidé de la graphiste-chargée de 
communication arrive à échéance début 
mars 2016. Une nouvelle équipe se met 
en place : une vidéaste et une performeuse 
seront embauchées en contrat aidé et 
un statut d’intermittent pour la directrice 
artistique est étudié.

ÉVÈNEMENTS À VENIR:

* Décembre 2016: Intervention lors du 
temps fort Emploi organisé par La mise et 
la Mission locale sur le quartier Renaudie-
Champberton-La plaine / projection de 
Portraits + Bureau des temps libres autour 
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de la question : Le temps libre quand on 
cherche (ou pas) un emploi, c’est quoi?

* Courant 2017: Exposition de Cartes 
postales de Renaudie de 1900 à 2016 
à la Bibliothèque Paul Langevin : mise 
en parallèle de vieilles cartes postales 
du quartier avec une dizaine de cartes 
postales ultra-locales réalisées par des 
habitant-e-s. Sorte de panel de micro-
témoignages de comment vit-on ici 
maintenant et autrefois ? Soirée lecture 
avec mise en voix de ces cartes par un 
groupe de lecteurs des Bibliothèques 
Malraux & Romain Rolland, en lien avec 
le service Patrimoine.

* Tout au long de l’année: projections dans 
des structures du quartier (café, crèches, 
Heure Bleue, etc.) et chez l’habitant en 
coopération avec l’association À bientôt 
j’espère (cinéma chez l’habitant).

* Tous les premiers mercredis du mois 
(= 10 évènements en 2017) : LES 
MERCREDI DU TEMPS LIBRE, de 18h à 
20h, soirée publique avec projections de 
Portraits de temps libre récents, lectures 
de cartes postales ultra-locales par leurs 
auteurs et/ou habitant-e-s, Conf’N’roll : 
conférence-performance de Barbara 
(artiste embauchée pour l’occasion) 

autour du temps libre & contraint vu par 
des philosophes, sociologues et autres 
intellectuels (performance gesticulée 
accessible à un large public).

* Printemps-été 2017 : invitations pour 
des temps libres à partager (public: 
habitant-e-s du quartier
+ invités connus + invité OVS -site On va 
sortir- pour une équipe hétéroclite!)

* Juin 2017:  Foul’Baz’Art(s) : Balade dans 
le quartier avec lecture de cartes postales 
ultra-locales musicalisée avec l’école de 
musique Erik Satie (partenariat en cours)  + 
projection plein air des nouveaux Portraits 
de temps libre + Conférence-performance 
TEMPS LIBRE par Barbara.

* Juillet 2017: Projection de Portraits de 
temps libre au Festival du Film court en 
plein air (partenariat en cours)

* Septembre 2017: Journée du patrimoine 
: Balades dans le quartier avec lecture de 
cartes postales ultra-locales musicalisée 
avec l’école de musique Erik Satie 
(partenariat en cours)
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Gabrielle boulanger
artiste archaologue

sarah babin
graphiste équitable

perinne garassus
vidéaste tout terrain

émilie ibanez
périplasticienne
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5. ÉQUIPE
Direction artistique // 
Gabrielle Boulanger, artiste 
archAologue.

Au départ, il était une quête : comment 
approcher les différentes réalités qui 
composent le monde et en rendre compte 
de manière sensible ?
C’est grâce à des aventures artistico-
humaines que je poursuis une recherche 
basée sur des rencontres étranges et 
familières. Je me suis alors outillée dans 
une école d’art, puis en sociologie des 
arts et surtout à travers des expériences 
de terrains comme la création artistique en 
collectif, l’engagement écologiste, l’auto-
construction participative, la vie de famille, 
l’enquête archAologique, l’organisation 
collective d’auto-production alimentaire 
et vestimentaire, l’engagement associatif, 
la précarité -plus ou moins- choisie, 
etc. C’est alors qu’une nouvelle énigme 
surgit et persiste : comment fabriquer du 
commun dans la diversité discordante de 
tous ces univers singuliers qui forment le 
monde ?

Chargée de communication en CAE
Fin de contrat en Février 2017
Sarah Babin, graphiste équitable.

Boîte à outils : école d’art, médiation 
culturelle, expériences artistiques & 
politiques en collectif, conscience 
feministe, et tendances libertaires. 
Depuis deux ans je suis graphiste 
équitable, métier que j’apprend sur le tas 

LABORATOIRE ARCHAOLO
GI

E

FOUILLES ET EXPÉR
IME

NT

AT
IO
NS
 D
AN
S 
L’
OR
DR
E 
--
 E

T 
LE 

DÉSORD
RE -- DES CHOSES -------------------

au fil des expériences et des rencontres. Le 
principe est de rendre la communication 
visuelle accessible, même à des projets 
sans gros moyens.
www.kirikou-design.fr

Embauche en 2017

Émilie Ibanez
Artiste performeuse, fondatrice de 
BARBARa, biblitohèque périplasticienne 
(espace de croisement de désirs et 
d’inquiètudes / mise à disposition 
publique de ressources privées).

Perinne Garassus
Vidéaste tout terrain (captation de 
spectacles vivants, ateliers de création 
vidéo, captation urbaine), monteuse.
www.laditevideo.fr

contacts
Le Musée du Temps Libre est portée par 
l’association Laboratoire archAologie.

Laboratoire archAologie
Le Baz’Art(s)
63 avenue du 8 Mai 1945
38400 Saint Martin d’Hères

www.archaologie.org
archaologie@yahoo.fr
06 52 80 04 64




